Les possessifs et la représentation de l’espace du locuteur en italien et dans les langues romanes.
Nous proposons les résultats d'une étude diachronique, synchronique et contrastive de l'emploi du possessif dans les systèmes standards italien et français, et des variantes régionales italiennes, à partir de corpus écrits de romans graphiques. L’objectif est de proposer la physionomie de l’italien relativement au marquage explicite et implicite de l’appartenance. Le possessif italien est deux fois moins employé que son homologue en français. Ce fait résulte de l’omission pure et simple ou de l’emploi d’une forme concurrente. Les stratégies de substitution les plus récurrentes sont l’emploi de proprio, de solito, d’un pronom personnel datif, et la pronominalisation. La 3ème personne est un secteur auquel le système de la langue italienne attache une importance toute particulière et pour lequel sont explicitées un grand nombre de nuances. L’information supplémentaire sur la fonction sujet ou objet portée par le substitut du possessif, est imputable à sa nature de pronom personnel et c’est, à n’en pas douter, cette information qui fait le succès en italien de la solution pronominale. En effet, ce qui est distingué est bien la part d’activité opposée à la passivité, la puissance d’animation sera donc au centre de notre intérêt. Nous abordons aussi la question du possessif postposé en italien (ex. : casa mia, ragazzo mio) qui est traité prosodiquement et syntaxiquement comme un affixe, la personne du possesseur étant rattachée plus intimement à l’objet possédé. Nous abordons également la question de la non distinction formelle entre les pronoms et les adjectifs en italien (ex. : it. il mio libro, questo libro è mio, questo libro è il mio ; fr. mon livre, ce livre est à moi, ce livre est le mien). Enfin, nous comparons l'emploi du possessif français vs. démonstratif italien. Ces points apporteront leur contribution à la compréhension de la systématique du possessif en italien, en nous permettant d’attribuer, parmi ses emplois, la part qui revient à la saisie lexicale agglutinante et la part qui revient à la saisie phrastique groupante.
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